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9h00
Accueil

9h30
Ouverture de la journée et présentation du CRIJ
Christine Rescoussié, conseillère municipale déléguée
Augustin Parret-Fréaud, Patrice Chéron, André Thély

9h50
Bilan des projets aidés — 1ère session

9h50

Savoir Donner
Mireille Zodi

L’intervention de Savoir Donner se fera sur le projet de construction de sept puits et sept latrines scolaires dans
le département de Goure, comprenant la Commune Rurale de Kelle et la commune de Goure. Actuellement
deux puits ont été réalisés dans les villages de Kiringuim 1 et Kiringuim 2 (Commune de Kelle). Quant aux
latrines scolaires, quatre sont en cours de réalisation présentement. Les réservoirs d’eau se feront après les
constructions des latrines.

10h15

Fraternité Ubuvukanyi dans la marche vers les objectifs
du millénaire de développement

Gratien Rukindikiza
Au centre de nos activités, il y a la santé et l’éducation. Tout ce qui concerne le développement de la zone de
muyebe intéresse notre association. Notre objectif est de tirer cette population de la pauvreté.

10h40

Puya de Raimondi : activités de l’association en 2014
Kevin Contreras

Nos activités ont concerné l’atelier de montage de spectromètres à coût réduit organisé par les professeurs Rafael
Coello et Ruben Sanchez. Il a été organisé du 14 au 18 juillet 2014 à Lima dans les locaux du bâtiment de physique
de l’Université Catholique Pontificale du Pérou. Il a réuni douze participants provenant de quatre universités
dont deux de province (Tacna, Cusco). Un des nos membres, Ismael Moya (spécialiste de la fluorescence de la
végétation), est actuellement impliqué dans une collaboration avec l’Institut International de la Pomme de Terre
(Lima – FAO) pour la mise au point de détecteurs pour drones pour la mesure à coût réduit de la fluorescence
de la végétation appliquée à l’amélioration des conditions de la culture de la patate douce. Le réseau Nano
Andes dont nous sommes les co-fondateurs organise un atelier au Vénézuela (Mérida, 20-24 octobre) où nous
serons représentés par François Piuzzi. Il est consacré aux applications des nanosciences dans les domaines de
la santé et de l’environnement. Nous sommes également impliqués en tant que conseillers dans un projet de
laboratoire à l’université San Antonio Abad de Cusco. Ce projet marque le pas car l’utilisation des financements
qui lui ont été attribués se révèle difficile.

11h05

Solidarité Normalienne à l’international :
entre continuités, remises en question et prudence

Chloé Ollitrault, Thomas Langlade
Nous parlerons du projet au Sénégal, en axant sur les avancées et les difficultés de la mission 2014 : en
particulier, la préparation de la construction d’une case de santé dans le village de Thiamby (rencontre avec
les habitants, les futurs gestionnaires de la case, les autorités locales), la complexité d’un projet d’adduction
d’eau dans les trois hameaux de Bandia (commencé depuis plusieurs années, mais qui était resté en suspens
et que les villageois essayaient de relancer sans trop savoir comment), ainsi que le suivi – plus ou moins positif
– d’anciens projets de SoNo (un poulailler de mieux en mieux géré, une bibliothèque à l’abandon,...). Nous
aborderons également la mission au Bénin, avec une attention particulière sur l’épidémie d’Ébola dans la région,
qui a rendu le voyage incertain jusqu’au dernier moment, et pose la question du renouvellement de la mission
l’an prochain. Enfin, nous évoquerons le challenge de microcrédit The Rise, mais de manière plus brève puisqu’il
y a peu de nouveautés par rapport à l’année dernière, le challenge se déroulant cette année début décembre
(et non en novembre comme l’an dernier).

11h30



11h30
Pause

11h45
Bilan des projets aidés — 2nde session

11h45

Solidago France : Une goutte d’eau pour Nierovana
Barbara Sadrin, Yan Soumphonphakdy, Kévin Aubrière, Vincent Midler

Solidago France est une association étudiante entièrement basée sur le volontariat qui regroupe à la fois des
élèves ingénieurs de l’Ecole Spéciale des Travaux Publics (ESTP), des étudiants de la faculté de médecine Paris
Descartes et des étudiants de Chimie ParisTech. Depuis 8 ans, notre association mène des projets de solidarité
internationale et d’aide au développement dans différentes régions de Madagascar. Pour l’année 2013-2014,
une action dans un village a été réalisé. Elle a eu pour objectif l’installation de systèmes d’adduction d’eau
potable dans le village de Nierovana de la commune rurale Sahavato, située au cœur du district de Nosy Varika.
Pour ce faire, une équipe de deux étudiants (élèves ingénieurs de l’ESTP) et d’un ingénieur professionnel a
participé tout au long de l’année au montage du projet. Cette équipe est partie cet été pour le réaliser courant
août. Aussi, afin d’apporter l’aide la plus efficace et la plus complète possible, nous avons mis en place, bien
évidemment avec l’aide de notre partenaire local, des campagnes de sensibilisation aux règles élémentaires
d’hygiène. Nous avons également agi sur l’assainissement avec la construction de latrines avec les ingénieurs,
soutenus par des actions de prévention hygiène.

12h10

Lions Club International
Elvire Tchiyep, Philippe Banget-Mossaz

Le Lions Clubs International agit dans beaucoup de domaines à travers le monde. Nous avons des opérations de
proximité, nationales et internationales. Chaque club est libre de choisir son ou ses types d’actions. Le club de
Cachan opère au Niger depuis bientôt quinze ans et, grâce à son réseau international, a aussi des contacts avec
de nombreux autres pays. C’est naturellement que nous avons ouvert d’autres pistes vers l’Afrique francophone,
avec les clubs africains. Le sujet aujourd’hui est le projet constitué au Mali pour la construction de forages ou
leur réhabilitation, avec constitution de comités de gestion d’eau pour assurer leur pérennité.

12h35

Afrique sur Bièvre et le festival "Ciné regards africains"
Françoise Boissière, Lise Doussin

Nous présenterons l’association en mettant l’accent sur la diversité de la programmation du festival 2014 (8ème
édition), et nous terminerons par la projection d’un court métrage de 3 minutes.

13h00
Déjeuner

14h00
Projection d’un court métrage

Et si l’on s’unissait, de Cheick Abdoulaye Camara (Guinée, 2012)
Proposé par l’association Afrique Sur Bièvre, présenté par Lise Doussin

Cheick Abdoulaye Camara fait des études de réalisation à l’Institut Supérieur des Arts de Guinée. En 2010, il est
directeur photo du film Le taureau et plus tard assistant réalisateur du documentaire Toup-pal. Frappé par les
violences interethniques qui ont marqué les élections présidentielles de 2010 en Guinée, il a voulu par un bref
court-métrage inciter ses compatriotes à la réflexion sur la nécessité de l’union.

14h15



14h15
Table ronde

Prise en compte des cultures locales dans les projets d’aide au développement
Avec les associations participantes

Même lorsque ce sont des migrants qui sont à l’origine de projets de développement pour leur pays, ou leurs
villages, il arrive que les meilleurs projets dans les principes se heurtent aux coutumes locales ou aux résistances
de la société traditionnelle. De la culture des haricots aux cantines scolaires, de l’alphabétisation des femmes
aux architectures adaptées au climat, bien des déconvenues peuvent attendre les meilleures intentions : des
exemples, des échanges, des leçons à en tirer ?

15h30
Pause

15h45
Conférence débat

Outils et techniques : quelle adaptation dans les pays du Sud ?
Anne Luxereau, Ethnologue

Benoît Lambert, président de l’association La Voute Nubienne
François Piuzzi, président du groupe Physics for Development

à la Société Européenne de Physique
Association La Voute Nubienne (AVN), par Benoît Lambert

Créée à l’initiative de Thomas Granier et de Séri Youlou, AVN développe un programme de vulgarisation
du concept technique « Voûte Nubienne » (VN) dans les régions subsahariennes d’Afrique de l’Ouest. Cette
technique permet de construire des maisons en terre, y compris le toit réalisé en voûte. Ainsi, les habitations
VN sont moins coûteuses, car ce type de procédé, valorisant les ressources locales, permet aux familles de
ne pas utiliser le bois et la tôle ondulée et donc de réduire leur impact écologique négatif et leur dépendance
envers les produits importés. Ces maisons ont une bien meilleure isolation thermique et phonique et s’inscrivent
étroitement dans les réalités socio-économiques et culturelles locales. Le programme mené par AVN, Pour
des Toits de Terre au Sahel, s’appuie sur le développement d’un marché local de l’habitat VN, dont il permet
l’émergence par la formation de maçons (offre) et la sensibilisation de populations clientes (demande). Il a donc
un double impact : l’amélioration des conditions de vie des populations d’une part ; le développement de la
formation, et donc l’accès à l’emploi, d’autre part.

Nouveaux outils pour le développement et leur destinée, par François Piuzzi
La disponibilité de nouveaux « outils » pour le développement, comme les fours solaires ou les foyers améliorés
pour la cuisine, ainsi que la remise en lumière d’anciens outils, permet de pouvoir disposer de solutions pour
pallier à des problèmes affectant les populations comme par exemple : la déforestation, les fumées toxiques
des foyers de cuisine traditionnels à l’origine de nombreux décès, la conservation à court terme de denrées
alimentaires, l’utilisation plus efficace de l’énergie, la communication, la construction, la santé. Nous montrerons
l’importance de ces « outils » et les difficultés que suscite leur introduction dans différents pays : Bolivie,
Kenya, Mali, Philipines. Si l’introduction d’un outil de haute technologie comme le téléphone portable a été un
succès notamment en Afrique, force est de constater que de fortes difficultés subsistent en milieux ruraux pour
l’utilisation des autres outils. Les raisons, multiples, seront évoquées succinctement de manière à contribuer au
débat.

Débat, avec Anne Luxereau
A partir d’exemples, Anne Luxereau illustrera l’importance de la confrontation des points de vue entre « déve-
loppeurs » et « population-cible », sur la prise en compte de la diversité sociale et économique des personnes
concernées et de leurs enjeux éventuellement contradictoires, dans la production des décisions et des conditions
d’interventions de développement.

17h30
Clôture de la journée

Jean-Yves Le Bouillonnec, Député-Maire de Cachan

18h00

La journée sera suivie par deux projections du festival Ciné Regards Africains au cinéma La Pleiade de
Cachan :

— 18h30 : Touki Bouki (Le voyage de la hyène), de Djibril Diop Mambety (Sénégal, 1973) ;
— 20h30 : La pirogue, de Moussa Touré (Sénégal, 2012).


